
à mon avis
7 - « Allons enfants! »
par Marie-Claire Pauwels

zapping
20 - Actus.
30 - Mode.
34 - Beauté.

reportage
38 - Saint-Cyr, femmes d’élite.

vuluentendu
46 - Spectacles.
48 - Musiques
50 - Arts.
52 - Collections.
54 - Livres.

Entretien
60 - Vacances:
nos nouvelles exigences.
Dialogues avec Philippe
Bourguignon

Evénement
64 - Soraya,
une légende aux enchères.

Enquêtes
78 - « Star Wars »,
film-culte de père en fils.
84 - Elles font des prodiges.

Rencontres
70 - Le bon marché
de monsieur Coffe.
76 - Mélanie Thierry,
la beauté des anges.

Test
90 - Manquez-vous
de confiance en vous?

Elles font des prodiges
Modeste ou plus ambitieuse, leur action change au quotidien la vie des
autres. Infirmière à la main verte qui cultive les guérisons, protectrice de
l’environnement, inventeur d’une méthode miracle pour réussir son bac
philo... Rencontres avec six femmes prodigieuses!
PAR LAURENCE DE CALAN

Une méthode prodigieuse pour réussir en philo au bac
Marie Delaporte
À son premier poste d’enseignante en philosophie, Marie constate que les « corrigés tout faits » ne
donnent ni mode d’emploi ni méthode. « Si certains élèves s’en sortent, d’autres n’y arrivent pas. »
Pour ceux-là, cette mère de cinq enfants (dont l’un, quoique matheux, a eu 19 en philo I), diplômée
de la Faculté de Philosophie Comparée de Paris et longtemps correctrice au bac, a décidé de
mettre sur pied une méthode (qu’elle a fait breveter) pour réussir sa dissertation dans le temps
imparti. Son nom : « les Cercles dynamiques ». La philo,
Marie l’aime - au point qu’elle ne veut qu’une chose :
communiquer sa passion aux élèves. « II existe deux
façons de voir la philo, extérieure et plaquée, ou bien
tolérante en prenant la peine d’entrer dans l’histoire. »
Marie a démarré toute seule chez elle, il y a vingt ans,
sur la table de sa cuisine. Aujourd’hui, elle propose des
week-ends intensifs dans toute la France et a formé huit
professeurs à sa méthode (elle propose aussi le français
pour les premières et l’anglais). Vingt mille élèves sont
déjà passés entre ses mains. Bravant l’agacement d’une
partie des profs mais soutenue par les associations de
parents d’élèves, Marie est tellement convaincue de
l’accès pour tous à cette matière qu’elle ne fait pas payer
les familles en difficulté. Presque de l’humanitaire...
Parfois, on lui envoie des fleurs. En 2001, quatre cents
bacheliers lui ont écrit avoir obtenu plus de 15. Pour elle,
c’est ce qui compte. À l’évidence, Marie ne fait pas ça
pour l’argent (ses prix sont plus que raisonnables). « Moi qui suis une ancienne élève moyenne, je
veux juste aider les autres, les débloquer, les rendre autonomes. II suffit d’un peu de bon sens. » Et
avec Marie, le bon sens fait des prodiges.
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